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  Mennaisienne 

                      Nº. 33 

 



 
    

150ème  Anniversaire de la mort de 
JEAN-MARIE DE LAMENNAIS 
 

à  Larantuka (Indonésie), 
le 20 juin 2011. 

      

Seront présents : * le Fr.	Yannick	Houssay,  Supérieur Général;  
                 * les  Frères du Conseil général ;                                  
* les Frères, Novices, Postulants … 
 Participeront : L’évêque du diocèse, avec le clergé, les    

religieux/ses et les laïcs engagés.                 
Auront lieu : Eucharistíe,  Célébration et  Réception 

                    
          *    *    *    *    *    *     
Nous sommes en Indonésie depuis 2000. 
Nous dirigeons deux maisons de formation (noviciat et 
postulat), plus un centre de formation professionnelle ; il 
accueille 150 jeunes.  
Dieu bénit l’œuvre avec deux novices (cf. photo, avec leurs 
formateurs), deux postulants 
Cinq Frères dirigent l’œuvre.  
																																				(de la part du F. Gildas P. a.g.)		
                                   

¡Que Dieu continue de les bénir ! 
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   "NOVENA MENESIANA" Nº. 33 – ROME – 1.VI. 2011 

Prière pour la béatification de 
Jean Marie de La Mennais 

 
O Dieu, notre Père !  Tu as donné 

à Jean-Marie de La Mennais, 
un cœur généreux et un zèle inébranlable 

pour faire connaître et aimer  
ton Fils Jésus-Christ, 

spécialement aux enfants et aux jeunes. 
 

Puisque nous le vénérons  
comme fondateur de deux congrégations  

vouées à l’éducation chrétienne,  
fait qu’il soit bientôt déclaré bienheureux. 

 
          Aide-nous à suivre son exemple  
                au service de la vérité, 
     et daigne nous accorder, par son intercession,  
         ce qu’en ce moment nous te demandons... 
                      (instants de silence) 

Par Jésus-Christ notre Seigneur. Amen. 
 
 
 

Seigneur Jésus ! Glorifie ton serviteur, le 
vénérable Jean Marie de La Mennais! 
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Clôture de 
l’année mennaisienne 



“Semer beaucoup !”	
    
     Ces mots furent écrits et envoyés aux Frères par Jean-Marie 
de La Mennais en 1860, en guise de vœux de Noël. Et cela peu de 
jours avant sa mort. Tout un symbole pour nous ! 
     Ces mots ont été choisis comme consigne de travail pastoral 
pour la famille mennaisienne en cette année du 150ème  Anniversaire. 
     Et nous avons voulu les illustrer par ce poème du grand ami et 
artiste lasallien, F. Fermín Gainza, récemment décédé.    
     Nous avons travaillé coude à coude la majeure partie du temps 
que dura notre présence au noviciat intercongrégationnel de 
Cárdoba (Argentine) : 25 ans ! Que ces mots servent également 
d’hommage. 
                                            Seigneur, nous envoies-tu semer, 
                                               que notre âme se sent pauvre : 
                                               nous jetons la semence reçue de toi 
                                               puis, incertains, nous guettons la récolte. 
              
                                              Apparente perte de temps pour nous 
                                              que ces semailles en timide espoir. 
                                              Et qu’est-ce que ce peu de graines 
                                              au regard de nos terres immenses ? 
 
                                             Ton mandat nous désespère,   
                                              confronté à nos faibles forces.     
                                              Pourtant la foi nous fait comprendre 
                                              que tu poursuis ton œuvre à nos côtés. 
 
                                                                      F. Fermín Gainza 
      (De la part du F.Guillermo Dávila)      
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

       PRESENTATIÓN 
      Nous voici de nouveau avec vous, membres à part entière de la 
famille mennaisienne ou amis de Jean-Marie de La Mennais : voici 
notre revue.  Nous vous la remettons avec plaisir. Il n’est pas 
toujours possible de le faire, cela dépend du temps disponible.  
   Le postulateur se doit à la Cause de Jean Marie de La Mennais : 
c’est son ouvrage premier et principal. Mais seul, il ne pourrait que 
peu de chose. En Dieu est notre force et la prière de la 
communauté, des chrétiens qui prient dans l’unité, est un levier 
puissant : Jésus l’a promis lui-même : “Lorsque deux ou trois 
prieront ensemble en mon nom, je serai au milieu d’eux”.  

    Et nous le comprenons bien ainsi. Et davantage : les aides 
modestes mais soutenues que nous recevons nous ont 
permis d’améliorer la présentation de la revue, en faisant une 
couverture toute en couleur. Les récentes réunions avec les 
anciens élèves à Nanclares de la Oca (Espagne), et à  
Castelgandolfo (Italie), ont été des moments significatifs en 
ce sens.  Je vous en remercie de tout cœur. 
     Le 20 juin prochain c’est la clôture de l’Année 
mennaisienne à Larantuka (Indonésie), en mémoire des 
150 ans de la mort de Jean-Marie notre Père Fondateur. 
Nous avons voulu le souligner graphiquement.  

     .*  *  *  *  *  *  *  *  *  * 
    Beaucoup de nos élèves achèvent l’année scolaire et 
d’autres finissent la première partie. Nous souhaitons que 
ce soit dans la joie.                    Rome, le 1er juin 2011. 

                                                   F. Delfín López, Postulateur      
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Une précaution : pour se recueillir et entrer dans le thème, il faut 
lire la page 5 de la revue ; on y explique le sens de ses paroles et 
comment Jean-Marie a vécu le thème proposé, etc. 

  Nous indiquons ici une manière de faire la neuvaine, en utilisant le 
matériau offert par la suite. Il y aurait d’autres manières de la faire. 
Etapes.- a) On commence par le signe de croix. 
             b) On fixe les intentions : cf. p. 7 et autres. 
             c)  Lire les deux pensées quotidiennes de J.M. (p. 8 et 9). 

         d)  On dit la Prière pour la béatification (p. 15). 
On peut ajouter d’autres éléments personnels ou au goût de 
l’animateur ou de celui qui dirige. 

         e)  On termine par le signe de croix. 
       Cela peut durer deux minutes ou un quart d’heure ! 

Et la Réflexion de la p. 13 ? – On peut la faire, chaque jure, sur un 
item ; ou mieux : consacrer un certain temps, à un jour déterminé, à 
partager en famille ou en groupe. 

Le reste de la revue sert à un approfondissement de la 
connaissance de Jean-Marie et de la Congrégation. 

        Le Supérieur général avait trouvé, pour se décider à cette 
entreprise, l’appui inconditionnel et enthousiaste de l’évêque diocésain, 
Mgr Bécel et celui de l’archevêque de Paris, le cardinal Richard, ami 
intime de Jean-Marie dans sa jeunesse. Le 6 octobre 1897 le Conseil de 
l’Institut nommait comme Postulateur de la Cause le P. Nicolet, des 
Pères maristes, Procureur, à Rome, de sa Congrégation. Il se mit 
immédiatement à l’œuvre et rédigea les ‘articles’ de la Cause. Il y en 
eut 260. Ainsi débuta le procès diocésain. 
        Un événement, ne faisant pas partie exactement du procès lui-
même, mais ayant rapport avec lui, ce fut la translation des restes 
mortels de Jean-Marie de La Mennais, du cimetière de la communauté à 
la chapelle construite cinquante ans plutôt par le Fondateur lui-même.  
A ce propos, le F. Cyprien, architecte de la chapelle et de concert avec 
les Frères avait voulu réserver, à l’insu du Père, un lieu approprié pour 
y déposer ses restes mortels.   
       Or celui-ci, ayant flairé le stratagème, changea un jour l’horaire de 
visite des travaux et les trouva en train de creuser… "Je veux être 
enterré au milieu de mes Frères, dans le cimetière de la communauté", 
dit-il. 
       Cela ne constitua pas un obstacle pour que le transfert eût lieu un 
jour, une fois obtenues les licences ecclésiastiques. 
        Nous en reparlerons dans le prochain numéro…   (A suivre)                               
Pour la réflexion 

 

…Avant de réfléchir aux questions suivantes, il faudrait lire toutes les pensées 
de Jean-Marie (p. 8 et 9) et leur explication p. 5… 
 
1  Sur la base des paroles et de la vie de Jean-Marie, je me demande :  
Comment va ma vie de relation avec Dieu : est-ce que je le vois comme un père, 
comme un juge ?... 
2. Quels principes guident mes relations avec les autres : des principes 
évangéliques ou simplement humains, de solidarité, d’égoïsme ?  
3 Ai-je accordé dans ma vie un moment particulier pour ma dévotion à la Vierge ? 

Que représente-t-elle pour moi : une mère, un guide, ou bien quelqu’un d’ignoré? 

Neuvaine à Jean-Marie : comment la faire ? 

 

                 Important!                    
 
    Pour que nos lecteurs en tiennent compte… 
   Nous avons le désir d’aider les Frères et les amis de Jean-
Marie, - toute la Famille mennaisienne -. Nous essayons 
d’envoyer notre revue au plus grand nombre possible par la 
poste. Mais nous le savons : son fonctionnement est aléatoire et 
imprévisible.                                                        
     Lorsqu’elle ne vous parvient pas à temps, servez-vous d’une 
autre antérieure :  on vous en envoie depuis sept ans !    
     Et…  attention ! pour août-septembre, il n’y aura qu’un 
numéro, mais très beau ! et il pourra arriver tard. Je me prépare 
à une intervention chirurgicale...  Merci !           La rédaction
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La Cause de 
Béatification de  
 
Jean Marie de La 
Mennais 

 
 Note – Dans le numéro précédent 
de notre revue, - n°32 -, nous 
avons commencé un nouveau 

sujet, très cher à tous : l’histoire de la Cause de Jean-
Marie de La Mennais, depuis ses commencements, en 
1902, jusqu’en 1966 où fut déclarée l’héroïcité de ses 
vertus, par le pape Paul VI. Nous poursuivons maintenant 
par les :            
                               Préliminaires 
       Une fois passés les 30 ans avant de pouvoir introduire la Cause 
d’un Serviteur de Dieu, comme c’était alors la règle, le F. Cyprien, 
Supérieur général et successeur du Fondateur, mit la main à l’ouvrage. 
       Intime connaisseur du Fondateur, il était convaincu de sa sainteté. 
Lors de la retraite de 1895 il exposa son projet aux Frères. Trois mois 
auparavant, le Conseil général de la Congrégation, par un vote 
unanime, avait approuvé l’intention d’introduire la Cause et de 
commencer les démarches. 
  Quels motifs ont été avancés alors pour le faire ? 
      1).- L’exaltation de l’Eglise dans l’un de ses serviteurs les plus 
désintéressés. 

   2).- L’honneur des Instituts fondés par le Vénérable. 
3).- L’intérêt des missions. 

4).- L’édification du clergé : Jean-Marie a été prêtre et a travaillé 
avec acharnement comme tel.…  
5).- Une urgence : prévenir la mort d’importants témoins qui 
l’avaient connu.        

LA PRIERE DE JEAN-MARIE 		
	
					Il	n’est	pas	facile	de	parvenir	à	percevoir	la	profondeur,	
l’intimité,	la	force	intérieure	de	la	prière	dans	la	personne	
humaine	:	elle	est	l’écho	de	sa	relation	avec	Dieu.	Ce	n’est	pas	
facile	non	plus	chez	les	saints	et	les	serviteurs	de	Dieu.						

Cependant,	les	prières	qu’ils	ont	composées	et	avec	
lesquelles	ils	s’adressaient	à	Dieu,	au	Seigneur	Jésus…	peuvent	
nous	donner	une	piste.		Si	nous	nous	sentons	familiers	de	sa	
spiritualité,	de	son	charisme,	nous	aurons	plaisir	à	les	faire	
nôtres.	
      C’est à travers bien des thèmes que Jean-Marie de La Mennais a 
exprimé sa relation, sa confiance et son amour du Seigneur dans la 
prière… Comme nouveauté nous vous présentons un échantillon de sa 
prière en relation avec trois thèmes très importants dans la vie de Jean-
Marie, soit dans sa relation personnelle au Seigneur – ou à la Vierge 
Marie -, soit dans sa manière de vivre cette relation, comme ‘père’de la 
Famille mennaisienne, des Frères, ses fils spirituels…  
     Voici ces trois thèmes : 

 la Providence de Dieu -  Thème classique chez Jean-
Marie. Il avait bien des raisons de se confier à elle à en juger par 
l’œuvre qu’il a réalisée et par l’aide qu’il a apportée à son 
entourage. Mais il savait aussi l’aider. Comme le disait cet 
homme sage, le F. Carmelo Rizzo, “il attendait devant le bureau 
des ministres en disant son chapelet… Mais auparavant il s’était 
muni de tous les papiers nécessaires”.  



 La communauté – Fruit de sa vie partagée avec les 
Frères, il s’adresse au Seigneur pour eux. 

 La Vierge Marie -  Y a-t-il lieu 
d’expliquer pourquoi ? 

Notre double page de couverture 
 
La couverture se veut une reproduction 
graphique de la réponse de Jean-Marie aux paroles 
de Jésus : “Laissez les petits enfants 
venir à moi”, en ses propres termes : “ Mes 
écoles sont faites pour faire connaître et faire 
aimer Jésus-Christ".  Et, de fait, en quoi a consisté 
la vie de Jean-Marie, sinon en celi : amener les 
enfants à Jésus, le faire aimer d’eux…, et préparer 
ses Frères pour qu’eux, à leur tour, le fassent pour des 

siècles (?) 
      La Maison de Ploërmel sert de fond, en référence aux 150 ans de sa 
mort C’est là qu’il fut enterré : c’est notre Maison-Mère. 
     La peinture est l’oeuvre d’un artiste faisant de la pastorale de Buenos 
Aires: Hector Freire.       Merci, ami Freire!      
  

   Et le dos de la couverture ?  Il reproduit 
le “logo” des 150 ans, tel que créé à la Maison 
généralice de Rome, en couleurs fluorescentes. 
     Le nombre 150 est mis en évidence et les 
lettres JMLM, forment les initiales de notre 
Père. 
Le D.+ S. se réfère à la devise qu’il nous a 
léguée.    
     La boussole symbolise l’orientation pastorale de 

l’année : Jéus a été la boussole qui a orienté la vie de Jean-Marie. La 
boussole, de même que l’épi sont des allusions à la famille “La Mennais”  et 
à la ville de Saint-Malo, où le Père est né.  

    Les grains répandus figurent les semences qui pousseront  
au printemps… stimulant et programme pour nos vies : n’ayons 
pas peur de répandre la bonne semence pour que fleurisse un 
nouveau printemps dans l’Eglise, le monde, la famille mennaisienne…  
    Les Jésuites d’Alaska avaient demandé au R.F.  Abel un Frère pour les aider à la mission de 
Holy Cross, en bordure du fleuve Yukon. Il va y vivre 5 longues années, seul Frère de 
l’Instruction Chrétienne (la communauté la plus proche était à 3.500 Km!). Il y donne toute sa 
mesure et toute sa vertu. Il n’enseignait pas, car on le considérait comme insuffisamment 
entraîné en anglais. La surveillance d’une vingtaine d’internes d’origine indienne ou esquimau 
occupait ses jours et ses nuits. Il vivait avec ses élèves, il leur donnait du travail, leur apprenait 
à prier, leur enseignait le catéchisme. 
    Son directeur, un certain F.Markham, était un jésuite autoritaire, dur dans ses 
paroles, méprisant envers le F. Constantin. La solitude, les humiliations, une certaine 
froideur indifférente de la part de la communauté des Jésuites, c’était le pain quotidien 
du F. Constantin. Il écrivait au F. Abel : Je ne suis qu’un surveillant – traduisez : “je 
suis un moins que rien” (on dirait aujourd’hui : une nullité). Et il ajoutait en conclusion :   
“je crois qu’ici personne ne se rend compte des moments terribles que je vis, mais je 
n’ai jamais laissé sortir de ma bouche un mot de plainte. Ma souffrance est toute 
intérieure.”   
       Voilà, assurément, des paroles de saint ! 
       En  1909 le F. Constantin est nommé Maître des novices. Sa vertu et ses qualités 
furent tout à fait reconnues. Il sera Maître 11 ans, d’abord à Fulland, quartier de 
Taunton et finalement à Biterne-Park., près de Southampton”. Ce fut un Maître 
incomparable, écrivait l’un de ses novices. 
           Il fut nommé assistant au Chapitre de 1921. Cependant sa santé était altérée. Il 

souffrait du mal “mal de Pott”. Il décéda 
à Ploërmel le 2 janvier 1926, à 52 ans.   
Le F. Jean-Joseph, Supérieur général 
d’alors,  écrivit à la nouvelle de sa mort :  
   “ Nous pleurons tous ce religieux ; 
bénissons Dieu de nous avoir donné 
un modèle si beau sur la terre et un 
protecteur dans le ciel.”   
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 Le F. Constantin habillé en esquimau devant sa 
résidence 



Des Frères “saints”? 
 

Le Frère Constantin Marie Roulin,  
 
 Le héros de l’Alaska  
   Parmi “les Frères saints” de la 
Congrégation , - et ils sont nombreux-, on 
compte sûrement les FF. Hyacinthe et 
Arthur.  Mais on peut en ajouter un autre, 
sans hésitations, le F. Constantin Marie 
Roulin. 
    L’un de ses derniers novices, 
décédé il y a quinze ans, avait 
répondu à cette question : “Que 
pensez-vous de votre Maître ? – C’est 
un saint, je le prie souvent”. 

      
     Désiré Roulin naquit le 19 mai 1874 à Néant-sur-Yvel, à 12 
km. de Ploërmel.  C’était le dixième et dernier enfant de la famille.  Ses 
premières années furent entourées de beaucoup de tendresse, de la part de sa 
mère et de tous ses frères et soeurs. Il entre à 10 ans à l’internant de Saint-
Armel, à Ploërmel et quatre ans plus tard, le F. Directeur l’interroge sur la vie 
religieuse : “Oui, je veux être Frère chez ceux de Monsieur de La Mennais, et 
pas autre chose !”, répondit-il. 
    En 1904 la Congrégation se trouve au milieu de la tourmente et le F. 
Constantin n’hésite pas à se porter volontaire pour les missions. Il a 29 ans. 
 
    Il embarque le 4 juillet 1903 avec 6 autres Frères. Destination : les 
Montagnes Rocheuses, pour la Mission de Saint-Ignace, dans l’Etat de 
l’Idaho. Il y reste un an pour apprendre l’anglais. Ce lui fut difficile. 
 

       

 
 *  Pour que, en faisant notre prière à Jean-Marie, nous intensifiions 
notre relation à Dieu et la rendions plus personnelle et plus confiante.  
    *  Pour  tous les jeunes se sentant appelés par Dieu à suivre Jésus-
Christ comme Frères Mennaisiens. 

*  Pour les malades recommandés : 
    *  Mr. Godin, sur demande du F. Albert Côté (Canada). 
    -  Teihotu TAMARII, élève de Tahiti. 
    *  Natalie Cubillo, atteinte d’un cancer (Madrid - Espagne). 
    -  Adela Pertierra, affection à la gorge. Nanclares de la Oca (Esp.)  
    -  Patrick Lebeau, tumeur à l’oesophage (France). 
    *  Olivier Meunier (12 ans): amyotrophie spinale (Canada). 

 - José A. García Martínez, sclérose en plaque – Bilbao (Espagne) . 
*  Guadalupe Morales, affection arthrogripale congénitale - Luján de Cuyo (Argent.) 
 - Luz María  Land,  cancer - Reinosa (Espagne) 
 * Marcos Sosa, leucémie – Luján de Cuyo - Mendoza (Argentine) 

    -  F.  Louis Le Guichet, maladie du dos - Béthanie (France) 
 *  Clara García Roig, une intention spéciale.- Buenos Aires (Argentine) 
 - F. Pierre Tousignant, gravement atteint d’un cancer.- Canada. 
*  Mercedes A. Alvarez, cancer avancé.- Luján de Cuyo - Mendoza (Arg.) 

    - Jeannine Robert, soeur du F. Jean Malo: arthrite déformante – France. 
 - Lesage Dessalines, dans le coma, petit neveu du F. Lamy D. (Haïti)    
 *  Giorgio Mucci: trombose cérébrale.- Roma (Italia) 
*… Et les demandes déposées sur le tombeau du Père, à 
Ploërmel… et celles propres à chaque lieu. 

 Boîte d’intercession 
       Lo dévotion à Jean-Marie s’avive de plus en plus : il nous 
parvient des demandes de personnes qui se recommandent à son 
intercession de tous les continents.  Toutes les personnes ne bénéficient 
pas d’une guérison, c’est certain. Mais il y en a eu d’extraordinaires. 
Nous venons d’en présenter une. 

 En plus de demander des prières, vous pouvez exprimer votre 
remerciement à Jean-Marie, pour que nous en faisions la publication, 
afin d’en encourager d’autres. Et si vous le souhaitez, vous pouvez aussi 
envoyer des dons ou des offrandes pour financer les frais de la Cause 
qui passe actuellement par un moment très intéressant.						La	Rédaction
	 	

	 	 	
	

INTENTIONS RECOMMANDEES 
10 

7 



LA PRIERE DE JEAN-MARIE DE LA MENNAIS	
En voici quelques exemples 

 
 
 
 
A la Providence de Dieu 
  Le 18 -VI   
   * Providence de mon Dieu, ô  Mère que nous aimons tant !  Providence toujours si 
bonne, si sage, si pleine de piété et d’amour, nous t’adorons, nous te bénissons 
- Nous nous abandonnons à toi, sans réserve. Fais de nous ce que tu 
voudras.  
 
 Le 19 - VI 
   *  Nous n’avons d’autre volonté que d’accomplir la tienne en toutes choses :  
  -  Dans les humiliations, dans les grandeurs, dans la pauvreté et dans les 
richesses, dans la santé et la maladie, à la vie, à la mort.  
 
  Le 20 - VI 
   * Providence de mon Dieu, veille sur tes enfants, fortifie-les, dirige-les, sois 
leur défenseur et leur guide, leur lumière et leur conseil, leur consolation et leur 
trésor, leur joie et leur espérance. 
   - Dieu seul dans le temps !  Dieu seul dans l’éternité ! 
 
Pour la communauté, la famille mennaisienne 
   Le 21 - VI      
   * Seigneur Jésus !  En ce jour, nous t’offrons toute notre vie.  
      Que l’amour fraternel règne entre nous tous, qui formons cette communauté.   

   -  Que chacun soit heureux de la joie des autres et souffre de leurs peines.  
   Que nous sachions tous pratiquer l’aide mutuelle pour aller à Dieu et réaliser son 
oeuvre chaque jour. 

 
  Le 22 - VI 

    *  Que ne se produise jamais entre nous ni querelles ni rivalités, ni envíes 
secrètes, ni paroles méchantes. 

    - Eloigne de nous, Seigneur, tout ce qui blesse, tout ce qui divise, 
tout ce qui porte atteinte à la charité. 
   Le 23 - VI 
    * Fais, Seigneur, qu’aujourd’hui et toujours, nous nous efforcions de nous aider 
mutuellement !   
    -…Que nous passions ce jour avec mansuétude, patience, humilité et fidélité 
à nos engagements. 
A la Sainte Vierge Marie 

 Le 24 - VI  
    * Très sainte et auguste Vierge ! C’est avec ces paroles de feu que l’un de 
vos plus fidèles serviteurs se consacra à vous entièrement, comme à sa 
patronne, à sa reine et à sa mère.  

-...  en se plongeant dans le délicieux amour de votre cœur virginal qui, 
avec celui de votre Fils, constitue, dans la demeure céleste,  sa joie, son 
enchantement et sa gloire.  
 Le 25 – VI 
   * Permettez à ces pauvres pécheurs, unis moins par le sang que par le désir de se 
livrer à vous et d’être uniquement vôtres , et par vous, d’être à Jésus-Christ notre 
Seigneur, permettez-leur de mettre à vos pieds ce témoignage d’amour et cet 
engagement humble et doux d’esclavage éternel. 
    - Recevez-le, ô grande Reine !, avec cette ineffable bonté qui fait la 
perpétuelle admiration du ciel et le conseil de la terre. 
 Le 26 – VI 

    * Si nous pouvions, ô Mère aimée, vous offrir quelque chose de plus digne de 
vous !  Mais hélas ¡ Nous n’avons que nos cœurs, nos cœurs  faibles et 
misérables.  
    - Au moins ils sont à vous sans réserve, et votre amour – comme nous l’espérons 
– votre amour si tendre et si compatissant, ne repoussera pas cette petite offrande 
de ces pauvres créatures qui se livrent et se consacrent à vous pour toujours, ô 
très pure, ô très douce Vierge Marie !    
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